
Rapport d’activité  2003 
Présenté par B.Bruyère 

 
L’année 2003 a été l’année de la concrétisation de l’implication d’Appartenances 
dans les partenariats et réseaux. 
 
L’association a été sollicitée, en tant qu’expert, par l’ORSPERE pour participer au 
comité de pilotage d’une recherche action, commandité par la DRASS. Cette 
recherche a pour objet la santé mentale des demandeurs d’asile. 
Appartenances fait également parti des groupes de travail mis en place avec 
plusieurs autres intervenants sanitaire ou sociaux, ayant pour objet «d’auditer » 
les besoins et les modalités d’accès aux soins psychiques des demandeurs d’asile 
et réfugiés politiques. 
Blandine Bruyère représente l’association dans ces deux lieux.  
 
Cela permet notamment à l’association de tisser de nouveau liens, avec des 
structures implantées dans la région Rhône Alpes, et qui sont confrontées de 
façon parfois transversale, aux questions de santé mentale et migration. 
Ce lieu d’échange autour des pratiques, des dispositifs et de leur efficience 
représente pour l’association, un lieu riche de savoir-faire, mais aussi un lieu dans 
lequel nous pouvons mesurer toute notre spécificité et notre singularité. 
Après une phase de recueil de données et d’élaboration d’une méthode de 
recherche en 2003, le travail se poursuit en 2004 sur l’élaboration d’un projet. 
 
Cette implication d’Appartenances a eu pour effet une plus grande mobilisation 
du Conseil d’Administration. Ainsi, il s’est réuni à plusieurs reprises pour tenter 
d’élaborer un projet de développement selon plusieurs axes :  
- Un axe de communication : chacun était, et est toujours, invité réfléchir à un 

mode de communication pour l’association plus lisible en terme de visuel, 
format des documents… 

- Un axe clinique : les grandes lignes d’un projet de lieu et modalités de soin ont 
été dégagées. Il reprend surtout l’idée de R.Kaës de penser la différence 
culturelle comme troisième organisateur psychique, mais aussi celle de 
Winnicott, dans laquelle la culture représente une aire transitionnelle. En 
résumé, le C.A oriente sa réflexion du côté d’un lieu de l’intermédiaire. 

- Un axe partenarial : Forum Réfugiés ayant choisi de se retirer du 
financement de la consultation spécifique de Médecins du Monde, Mr Gravier 
psychiatre à Médecins du Monde a demandé à Appartenances de se 
positionner quant à la pérennisation de cette consultation. Ce lieu a, déjà 
maintes fois, montré son intérêt, et la pertinence de cette consultation 
spécifique pour les demandeurs d’asile, réfugiés ou déboutés n’est pour le 



moment pas remise en question quant à sa nécessité. Appartenances a donc 
manifesté son soutien à Médecins du Monde, dans sa recherche de 
financement pour assurer une année supplémentaire de consultation.  

- Un axe partenarial (bis) : Appartenances a la possibilité de participer au 
Conseil Lyonnais pour le Respect des Droits. Cette instance, annexe à la 
mairie de Lyon, mène des actions de prévention et d’information en direction 
du grand public ; elle rassemble un certain nombre d’acteurs associatifs ou 
institutionnels du champ social. 

 
Appartenances a également renouvelé en 2003 sa collaboration avec Recherches 
et Promotion. Ainsi, trois conférences ont encore eu lieu cette année dans leurs 
locaux. 
Nous avons reçu en 2003 :  
- Françoise Sironi : Directrice de Centre G.Devereux, Université Paris 8. Elle a 

évoqué la question de la place de l’ethnopsychiatrie, de sa spécificité de sa 
pertinence comme théorie de la psyché 

- François Fleury : ethnothérapeute, Appartenances Lausanne. Il nous a fait 
part de sa pratique de thérapeute, collaborant avec des interprètes. 

- Mohammed Lahlou, professeur de psychologie, Université Lyon 2. M. Lahlou 
nous a parlé de l’articulation entre le fait politique, social et psychologique en 
Algérie 

Une fois de plus, ces conférences ont été riches de contenus et d’échanges. On 
notera cette année encore une grande diversité des participants. 
 
Par ailleurs, Sandrine Denis et Louisa Moussaoui ont reconduit un groupe de 
travail autour de la question de la langue. Sur l’année 2003, le groupe s’est réuni 
une fois par mois en moyenne et travaillait d’abord sur la rencontre psycho-
sociale à l’aide d’interprète, pour évoluer vers un approfondissement de la 
question de la langue maternelle. (Voir compte rendu) 
Un second groupe de travail autour de la rencontre clinique avec des personnes 
migrantes s’est réuni à trois reprises. Il est apparu alors nécessaire d’en 
préciser le cadre, ainsi que les modalités. Blandine Bruyère et Magali Vaillé 
tentent de préciser la possible reconduction de ce groupe. 
 
Enfin, Appartenances a été sollicité par la Sonacotra, mais aussi par des lieux de 
soins pour soumettre des propositions de formations. Nous en attendons des 
effets pour 2004. 
 
Les pistes de travail pour 2004 sont nombreuses (formations, groupes de travail, 
lieu de soins…) ; Chacun peut y apporter son savoir-faire, ou manifester son désir 
de travailler sur l’un ou l’autre de ces points. 


